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A Adèle, Justine, Arnaud, Laura, Eddie, Evan et Jean.


(Prénoms volontairement changés)









Avant-propos


Auxiliaire de vie scolaire pour l’intégration individualisée des élèves en situation de handicap (on dit dorénavant inclusion) : AESH en contrat à durée déterminée dès décembre 2005 puis en contrat à durée indéterminée depuis Septembre 2014 ; ce travail, consiste à accompagner l’élève en situation de handicap en classe.


J’ai accompagné ces enfants de 3 à 6 ans en école maternelle de 2005 à 2013 et en élémentaire puis au collège depuis 2013. Je suis en retraite depuis 2023.


J’ai aidé les élèves lors de leurs déplacements, dans les actes de la vie quotidienne lorsqu’ils ne pouvaient pas les effectuer seuls, en raison de leur handicap : (toilettes, aides matérielles, aides dans la manipulation d’outils pédagogiques, etc…)


Je les ai guidés à leur rythme afin qu’ils puissent se socialiser et communiquer avec leurs pairs et s’épanouir.


La valorisation des activités effectuées en autonomie ou en coopération avec d’autres élèves est aussi très importante, et permet à l’élève de ne pas se sentir exclu.


C’est veiller aussi à ne pas faire écran entre l’élève et son environnement. Il faut cependant être vigilant à ne pas créer une relation exclusive avec lui qui pourrait nuire à ses apprentissages. Il faut aussi relayer selon ses besoins les consignes et actions de l’enseignant.


Le public rencontré présentait surtout des troubles envahissants du développement plus communément appelés TSA. (Troubles du spectre autistique).


Les difficultés rencontrées par ces enfants sont :




	 La maladresse physique (instabilité gestuelle.


	 L’isolement volontaire.


	 Difficultés relationnelles avec les autres.


	 Pas ou très peu de langage.


	 Attachement excessif à certains objets.


	 Fixation sur un sujet « rituel »


	 Compréhension des expressions limitées (pas de distanciation, pas de compréhension des inférences).







Cet essai retrace mes journées auprès de ces élèves.












Justine


Au début de ma carrière, j’ai fait la connaissance de Justine en première année de maternelle. Elle était très grande pour son âge et arrivait chaque matin en pleurant.


Elle avait énormément de mal à entrer dans la classe et aussitôt elle en ressortait et courait dans le couloir en effectuant des va-et-vient.


Je lui expliquais que c’était la rentrée des classes et que je serais auprès d’elle pour l’aider et l’accompagner. Mais sensible au bruit qui ne lui convenait pas du tout, elle mettait ses doigts dans ses oreilles.


Les crises arrivaient vite et Justine se tapait, se balançait. Je prenais doucement ses mains et lui expliquais que nous prendrions le temps de se familiariser avec l’environnement de la classe.


Justine était une jeune fille qui avait une très grande difficulté à comprendre et aussi à communiquer……. Aucun échange verbal….


Au moment de se regrouper, il était impossible pour elle de s'asseoir avec les camarades et d'écouter la maîtresse……


La seule chose qu’elle effectuait c’était de courir dans la classe et dans le couloir.


Cependant il existait un coin dînette.


J’avais remarqué que c’était son endroit favori loin des camarades.


En accord avec l’enseignante, nous y restions. Justine saisissait un oeuf puis elle trouvait les couverts et avec une petite cuillère tournait l'oeuf dans un gobelet. C’était un rituel qui la rassurait


Et tout à coup, elle se précipitait hors de la classe dans le couloir pour courir de long en large …. Je la suivais…discrètement…Je lui prenais les mains et lui demandais de rentrer dans la classe mais c’était souvent impossible.


J’attendais un long moment en l’observant faire les va-etvient puis ensuite elle revenait en classe.


Lors du déplacement pour la salle de gymnastique, je lui expliquais que nous devions suivre la maîtresse avec ses camarades. Nous étions à la fin du rang.


Mais une nouvelle crise arrivait…elle pleurait, se tapait, se balançait…Je la calmais et nous prenions le temps. Elle courait de nouveau dans tous les sens. Comme c'était impossible pour elle comme pour le groupe, je préférais ressortir pour ne pas perturber le déroulement des activités de la classe.


Justine ne fréquentait l’école que 2 heures par jour : les lundis, mardis, jeudis et vendredis matins et le corps enseignants décidait d’effectuer une équipe éducative de suivi scolaire afin de la réorienter en IME (Institut Médico Éducatif).
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